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A V A N T  -  P R O P O S  
Le stage que nous venons d'effectuer a 1'ADAMAP,du 6 juin 
au 30 septembre 1988, nous a permis de mesurer 1'ampleur du 
travail qu'assument les specialistes de 11 information et de la 
documentation ainsi que les problemes qu'ils rencontrent 
souvent. 
Ceux-ci sont assez complexes lorsque la documentation porte 
sur un domaine de connaissance autre que celui de la formation 
de base du specialiste. Ce qui conduit a une initiation et a un 
deploiement d'efforts de comprehension. 
A cet effet, nous voulons ici exprimer nos sentiments de 
reconnaissance a Mlle Annick VERRIER et a Mr Christophe DUPONT 
pour le precieux concours qu'ils nous ont apporte tout au long 
de notre stage, pour 1'accomplissement de nos taches. 
Nous avons tres ete sensibles aux differentes marques de 
sympathie que nous ont apportees le directeur de cette 
association et tout son personnel ( Lyon et St Etienne ), 
creant ainsi autour de nous, une bonne ambiance de travail. 
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I N T R O D U C T I O N  
PRESENTATION DE L'ADEMAP 
ADEMAP signifie Agence pour le Developpement de la Mise en 
oeuvre des Matidres Plastiques. 
1 - HISTORIQUE 
L'ADEMAP est une jeune association creee en 1981 et 
relevant de la loi de 1901. Elle est dirigee par M. Jacques 
AMURAT. Elle travaille en collaboration avec plusieurs 
laboratoires publics de recherche et notamment le Laboratoire 
de Rheologie et des Matieres plastiques de 1'Universite de St 
Etienne. Les relations avec ces laboratoires lui permettent de 
proposer au secteur industriel, une gamme considerable de 
moyens d'6tudes. 
2 - BUT ET INTERVENTIONS 
Son but est de faire des recherches pour le compte des 
entreprises industrielles dans trois domaines distincts qui 
restent, neanmoins, compl6mentaires : 
a) La caracterisation des materiaux polymdres renforces ou non; 
b) Les 6tudes consistant au choix des matieres premidres et aux 
caractdrisations physico-chimiques; 
c) Les etudes de faisabilite industrielle dont les differents 
aspects sont : 
- essai et mise au point sur machines industrielles ou semi-
industrielles comme 1'extrusion, l'injection, le bi6tirage ou 
la pultrusion; 
- 1'innovation et 1'evolution des produits ou procSdes; 
- le controle des matieres premieres et des pieces finies. 
Au total, 1'ADEMAP effectue de la recherche fondamentale et 
appliqudse pour le compte des entreprises qui n'ont pas de 
moyens. 
3 - STRUCTURATION 
Elle possdde des bureaux h Lyon et & St Etienne. 
- Lyon 
C'est le sidge social de 1'association. II comprend la 
direction, le secr6tariat, et les bureaux des ing6nieurs qui 
s'occupent des 6tudes. 
- St Etienne 
C'est 1' etablissement technique ou se font les 
exp6rimentations. Les machines pour les divers essais et 
proc6des se fabrication y sont ainsi installSes. Cet 
6tablissement abrite aussi les services comptables et ceux du 
personnel. 
L'ADEMAP dispose d'un effectif de 15 personnes. 
Cest dans cette jeune entreprise, et avec ce personnel, 
que nous avons effectue, du 6 juin au 30 septembre 1988, notre 
stage. 
I  -  E  T  U  D  E  D E  L  ' E X I S T A N T  
Dans cette partie, nous examinerons le personnel qui 
s'occupe de la documentation, le fonds documentaire, le 
fonctionnement du "service documentaire", et les activites du 
secretariat. Nous presenterons, tour & tour, 1'existant du 
sidge social et celui de 1'6tablissement de St Etienne. 
A - L'existant sur Lyon 
a) Le Personnel 
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La documentation de 1'ADEMAP sur Lyon est suivie par Mlle 
VERRIER qui est ingenieur. Elle n'a pas regu de formation pour 
cela, mais elle essaie de 1'organiser. Ses tSches sont : 
- choix des revues auxquelles 1'association pourrait s'abonner 
de concert avec la directlon et ses collegues. 
- regroupement de la documentation, aprds lecture des uns et 
des autres, dans les rubriques qui leur conviennent. 
b) Le secretariat 
II s'occupe des taches administratives et techniques 
suivantes : 
- rSceptionner le courrier, les revues, les depliants sur les 
matieres premieres et les faire monter au bureau du directeur, 
en mettant sur la premi6re page, s'il s'agit d'une 
correspondance, ou sur la couverture, s'il s'agit d'une revue, 
les initiales des noms des cadres pour indiquer le circuit du 
document. 
- dactylographier les rapports d'6tudes, le courrier... 
- faire le classement de la documentation administrative et 
quelquefois, celui de la documentation technique. 
c) - Le fonds documentaire 
II est compose des livres, des depliants sur les matidres 
premieres, des p6riodiques, des articles de periodiques, des 
d6pliants sur les appareils de laboratoire, des theses, des 
m6moires, des rapports de stage, des normes et des dossiers sur 
les institutions de formation et recherche. 
1 - Livres, thdses, m6moires, et rapports de stage 
150 documents ont ete enregistr6s depuis 1981. En dehors 
des theses, mSmoires, rapports de stage et quelques livres dont 
le volume est d'& peine 1/4 du volume total de la 
documentation, les autres documents sont des photocopies 
d'ouvrages, des chapitres de monographies, faites par les 
cadres, S la suite d'une recherche bibliographique, lorsqu'une 
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6tude leur a demand&e ou alors, lorsque les documents sont 
tout simplement juges int6ressants. 
Soulignons au passage que les cadres conservent souvent 
certains de ces documents dans leurs amoires pour les avoir d 
port6e de main et m&ne, que bien d'autres documents (revues) 
non enregistres sur la liste du fonds documentaire, restent 
longtemps dans leur bureau et parfois y 61isent domicile. 
En outre, cette partie du fonds souffre d'autres probl6mes 
- dSfaut de description bibliographique; 
- absence d'indexation matiere et classement; 
- inexistence des fichiers. 
Tous ces problemes rendent difficile la recherche de 
1'information. 
2 - Annuaires d' institutions et dossiers sur les organismes de 
recherche et de formation 
Qu' il s'agisse des annuaires ou des dossiers sur les 
institutions, tous ces repertoires donnent une variete 
d'informations : adresses des organismes, leurs domaines 
d'activit6s, le nom de leur responsable... 
Nous avons denombre 28 annuaires d'organismes diffdrents 
sur les matidres plastiques. 40 % d' entre eux ont 6t6 acquis 
entre 1981 et 1988. Cependant, on constate que 1'acquisition de 
ces annuaires n'est presque jamais renouvelee d'une ann6e S 
1'autre, si bien que plusieurs mises S jour, pouvant intervenir 
par la suite, ne sont guere connues. 
En ce qui concerne les institutuions de formation et de 
recherche (laboratoires, grandes ecoles, associations, 
instituts...), il a 6t6 recense 20 dossiers ouverts pour 57 
institutions. Certains de ces dossiers sont classes au nom des 
institutuions alors que d'autres ne le sont pas. Le resultat 
est 1'existence de certains dossiers plus volumineux que 
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d'autres, sans mot d'entr6e pr6cis, et dans lesquels se trovent 
des informations sur plusieurs organismes. 
Ce genre de olassement, non plus, ne facilite une recherche 
rapide d'un renseignement comme une adresse. Par consequent, on 
est oblig6 de tout remuer, etant donne gu'a 1'int6rieur meme du 
dossier, il n'y a pas de m6thode de rangement (ordre 
alphabetique ou type d'institutions). 
6 3 ~ Les p6riodiques et les lettres d'information 
- Les periodiques 
L'ADEMAP est abonne & quatres revues depuis 1981 : 
- Modern plastics international 
- Industries et techniques 
- Plastics ingineering 
- Enj eux 
Parallelement & cet abonnement, elle a regu gratuitement de 
1981 a 1988, 31 titres de periodiques. Certains titres ont ete 
r6guli6rement regus alors que d'autres ne l'ont ete qu'une ou 
deux fois. 
En ce qui concerne les periodiques auxquels elle est 
abonn6e, il est important de relever qu'il manque cinq a six 
numeros par an au lieu de stockage pour presque tous les 
periodiques. Trois raisons semblent expliquer cette situation : 
defaut de bulletinage, non renouvellement de 1'abonnement, 
conservation des p6riodiques dans les bureaux dans 1'espoir 
d'avoir un peu plus de temps pour lire les articles 
interessants. 
II convient de signaler ici que tous les periodiques acquis 
par 1'ADEMAP restent a Lyon. 
- Lettres d'information 
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Ce sont des circulaires, rapports d'activites ou d6pliants 
publicitaires sur les soci6tes (Communiqu6 de 1'URFIST, Lettre 
de 1'ANVAR...). Elles ont toutes 6t6 conserv6es depuis la 
cr6ation de 1'association, si bien qu'elles se comptent par 
centaines. Sont-elles toutes toujours d'actualit6? 
4 - Les matidres premidres 
II s'agit des diff6rents types de polymdres 
thermoplastiques et thermodurcissables - avec leurs composes. 
117 dossiers ont 6t6 constitu6s pour 256 notices. Ils sont 
ranges par nom de soci6t6 productrice. II existe un fichier 
mati6re par nom de polymdre avec un renvoi au dossier de la 
societe. Ils sont facilement accessibles. Cependant, les 
notices gagneraient S §tre compl6tees par les domaines 
d'application et les propriet6s de ces matieres premidres. 
5 - Appareillages de laboratoire 
25 dossiers ont 6te recenses parmi lesquels, 22 sont 
classes par types d'appareils, alors que 3 sont class6s dans la 
rubrique "divers". Ces derniers renferment beaucoup de 
renseignements se rapportant aussi bien aux dossiers sur des 
appareils precis que sur d'autres types d'appareils. Ce qui ne 
facilite toujours pas la consultation. 
Par ailleurs, les d6pliants sur les appareils qui n'ont pas 
les memes applications sont rang6s dans un m§me dossier avec 
comme nom d' entr6e celui du nom d'un des appareils. Par 
consequent, il y a des appareils qu'on ne peut pas retrouver a 
partir de ce classement. 
6 - Autres documents 
Ce sont, d'une part, les articles de periodiques, les 
s61ections d'analyse des brevets et d'autre part, les 
exemplaires de m6moire ou de th6ses non enregistr6s dans le 
fonds documentaire. Les premiers sont obtenus d. la suite d'une 
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recherche biblicgraphique dans les bibliotheques. Les seconds 
sont le don des amis. Cette documentation & la fois personnelle 
et propriet6 de 11ADEMAP est assez abondante. Cependant, 
n' etant pas enregistree, elle n' est connue que de la seule 
personne qui a effectuS 1' 6tude et qui la conserve dans son 
armoire. Quelquefois, des informations de m§me nature se 
retrouvent chez deux cadres. Le grand inconv§nient est que ces 
documents ne sont recens^s nulle part et pourtant, ils 
pourraient constituer le point de d6part de la recherche 
bibliographique d'une nouvelle etude. 
Soulignons que les rapports d'6tude ou d'essai (une centaine 
par an) ne font pas partie du fonds actif de la documentation. 
Ils restent confidentiels. 
B - Le fonds de 1'etablissement de St Etienne 
La situation de St Etienne est beaucoup plus complexe pour 
la raison suivante : 
- 1'etroite collaboration de cette structure avec 1'Universite 
de St Etienne permet a ses techniciens et cadres d'utiliser la 
documentation du Laboratoire de rheologie. Malgr6 cet avantage, 
le fonds propre de 1'6tablissement est maigre et constitue de 
la documentation technique. II s'agit de : 
- 25 catalogues sur les machines, proced6s de fabrication et de 
transformation; 
- documentation sur les normes SNECMA, ATOCHEM, RENAULT, ISO, 
ASTM, DIN, AFNOR; 
- 10 ouvrages et compte-rendus de congres; 
- articles divers, 3 theses et 5 rapports de stage social. 
II y a lieu de relever ici, qu'en dehors des catalogues, 
60% de cette documentation se trouve au siege. 
C - Le fonctionnement 
Le mecanisme de fonctionnement est assez simple et varie en 
fonction du type de document. 
1 - Les revues 
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Acquises gratuitement ou par achat, elles sont regues au 
secretariat et portent sur la page de couverture les initiales 
des personnes qui vont les consulter. Au passage, chaque 
lecteur fait la selection des articles qui 1'interessent, les 
photocopie si necessaire et les conserve. Quelquefois, il fait 
un signalement dans le periodique pour indiquer que 1'article 
est important. II n'y a pas de selection d'articles pour 
constituer le fonds. 
2- Cas des ouvrages, articles de periodiques, depliants des 
matidres premi^res 
Le fonds documentaire est constitu6 de documents acquis 
gratuitement ou obtenus a la suite d'une recherche sous forme 
photocopiee. Lorsqu'il y a besoin de documentation pour mener 
une etude, les ingSnieurs procedent de trois manidres : 
- Si le document se trouve dans la salle de documentation ou 
dans le bureau, la recherche n'est guSre longue; 
- La documentation est insuffisante ou inexistante, alors, il 
ya consultation des biblioth^ques, et les ouvrages ou articles 
int6ressants sont photocopi6s; 
- Quand il s'agit d'une recherche un peu plus pointue dans un 
domaine quelconque ou des informations sur les brevets, le 
concours de 1'ARIST est sollicit6 pour 1'interrogation des 
bases de donn6es, et m6me pour la commande des articles. 
- En cas d' absence dans le fonds des donnees sur les mati^res 
premidres, les ingenieurs consultent les repertoires des 
fabricants et leur telephonent afin d'obtenir la documentation 
souhait6e. 
Le personnel de 1'etablissement de St Etienne se refdre d 
son fonds et & celui du Laboratoire de St Etienne. 
3 - Interrogation des bases de donnees 
Elle est assez rare et se fait presque deux fois par 
trimestre.. 
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II n'y a presque pas d'acquisition par achat en raison 
d'une absence de politique dans ce sens et surtout du manque de 
budget. 
4 - Consultation de la documentation 
Pour les usagers exterieurs, assez rares et constitu6s 
d'616ves de 1'Ecole de peinture et des stagiaires, la 
consultation est libre. II eut ete int^ressant de rencontrer 
certains de ces usagers. Malhereusement, c'etait la p^riode des 
vacances. 
Pour sortir un ouvrage, il existe une fiche pour chaque 
ouvrage dans laquelle est inscrit le nom de 1'emprunteur. La 
duree de consultation ne lui est pas impos6e. 
3 D - Analyse des besoins des utilisateurs et les evolutions 
souhait6es 
Cette analyse est le resultat des entrevues que nous avons 
eus avec les cadres de Lyon et ceux de St Etienne sur les 
questions suivantes : 
- Le systdme d'organisation actuel permet-il de retrouver 
facilement les documents? 
- L'6tat actuel et la qualite de la documentation donnent-ils 
satisfaction? 
- Souhaiteraient-i1s recevoir d'autres p6riodioques que ceux en 
cours d'acquisition? 
- Pour quelles applications, le minitel est-il utilis6? 
- Souhaiteriez-vous interroger d'autres bases de donnees? 
Y aurait-il d' autres voeux d. 6mettre pour une bonne 
organisation de la documentation? 
Les r6ponses suivantes ont ete apport6es S ces questions. 
* L'organisation actuelle de la documentation n'est pas 
satisfaisante, parceque les documents sont Sparpilles. II est, 
& cet effet, tr6s difficile pour quelqu' un qui n'est pas de 
1'ADEMAP de retrouver le moindre renseignement tout seul. Et 
10 
comme la documentation s'accumule au jour le jour, cela 
deviendra davantage plus penible. 
La situation , disent-ils, se complique lorsqu'il s'agit 
de retrouver des articles fort intSressants qui ont d6ja 6te 
lus. Trds souvent, on ne se souvient plus du titre de 
1'article, de celui de la revue ou meme de son numero. Quand 
une etude est demandee, on est oblige de consulter les 
diff6rents periodiques, ce qui est une tSche epouvantable. A 
defaut de cela, il faut entreprendre la recherche 
bibliographique. 
•' Bien plus, nous avons, chacun, une documentation dans les 
bureaux ; mais nous ne sommes pas en mesure de connaitre ce que 
possddent les autres et, que nous avons pas, et qui pourrait 
nous interesser plus tard. Ce probleme de la circulation de 
1'information se pose aussi entre Lyon et St Etienne. En depit 
de sa collaboration avec 1'Universit6, 1'etablissement de St 
Etienne aimerait connaltre tout ce qu'il y a sur Lyon et vice-
versa. Comment ce probldme peut-il §tre resolu? 
* En ce qui concerne les p6riodiques, il nous faudrait, 
disent-ils, connaitre effectivement d'autres titres, plus 
scientifiques afin de compldter ceux que nous recevons 
actuellement. 
* Le minitel nous rend trois services : recherches des 
adresses, interrogation de Engin Plast, et reservation a la 
SNCF. 
* S'agissant des bases de donn6es, il est indispensable de 
savoir ce que contient une base et quelles sont les bases qui 
traitent de nos domaines. 
Le fonds documentaire actuel est a 1'etat embryonnaire. 
Nous souhaitons qu'il soit dynamisS pour §tre consultable, non 
seulement par le personnel de 1'ADEMAP, mais par les 6tudiants 
et les industriels. 
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II - PROPOSITIONS D'ORGANISATION ET DE CLASSEMENT 
Au regard de 1'etude sur 1'existant et des besoins exprim6s 
par les cadres de 1'ADEMAP, il apparalt d'une part que, cette 
association voudrait mettre de 1'ordre dans son fonds 
documentaire afin de faciliter les recherches des usagers et 
d'autre part, qu'elle souhaiterait @tre informSe des moyens 
informatiques ndcessaires au cas ou il y aurait informatisation 
du fonds.. C'est pourquoi, nous suggSrons d'une part, la mise 
en place d'un systeme de traitement manuel de la documentation 
existante ou £ acquerir, comme phase transitoire et, d'autre 
part, les possibilites d'une gestion informatisee qui 
correspondrait a la phase definitive. 
A - PROPOSITIONS POUR UNE GESTION MANUELLE 
C'est la phase transitoire. Elle doit viser trois objectifs 
- rendre la documentation transparente en regroupant celle qui 
se trouve dans les bureaux dans la salle de documentation; 
-faciliter les recherches pour les usagers internes et 
externes; 
dynamiser le fonds actuel. 
Les actions & mener pour atteindre ces objectifs sont les 
suivantes: 
1 - Adoption d'une politique documentaire 
Elle devra reposer sur deux 61ements principaux : 
* Moyens en personnel 
r A 1'heure actuelle, ce sont tous les cadres qui assument la 
fonction de bibliothecaire ou de documentaliste. Mais il est 
souhaitable, pour un bon traitement de 1'information, de 
recruter, ne serait-ce qu'a temps partiel une personne qui 
remplirait la fonction ci-dessus citSe. Elle aura pour taches 
principales : 
- la gestion du fonds documentaire 
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- la gestion des abonnements aux revues 
- 1'analyse, le traitement et 1'indexation des documents et 
ouvrages. 
- le classement de cette documentation 
* Budget 
II est indispensable de voter chaque ann£e, un budget pour 
la dynamisation du fonds permettant d'une part, de faire des 
acquisitions d'ouvrages importants et, d'autre part, 
1'abonnement & plusieurs revues scientifiques, et enfin, 
1'interrogation des bases de donn6es et des commandes 
d'articles. 
2 - Pilon des documents dont les informations ne sont plus a 
,1 our 
C' est notamment le cas des lettres d' information qui sont 
continuellement stock6es depuis 1981. Un nettoyage de cette 
partie du fonds permettra de retenir celles qui sont utiles et 
qui, par consequent, meritent d'etre conservees. 
3 - Centralisation des acquisitions 
Jusqu'& present, l'on se debrouille & Lyon et & St Etienne 
pour obtenir de la documentation. Ce qui ne peut pas faciliter 
la connaissance du fonds. Une solution pour resoudre ce 
probleme consiste d laisser a 1'agence de Lyon la tSche de 
toutes les acquistions. La personne qui aura la charge de la 
gestion s'efforcera d'editer un bulletin d'acquisition afin que 
St Etienne soit informe. Ainsi, s'il arrive qu'un cadre regoive 
une documentation par ses relations et qu'il voudrait en faire 
profiter toute 1'association, il pourrait etre envisag6 1'achat 
du document, s'il est disponible sur le march6, sinon le 
photocopier et 1'enregistrer dans le fonds. 
Chaque agence devra recevoir et conserver les documents qui 
relevent de ses activit6s. 
De m§me, a la suite d'une recherche bibliographique, et au 
terme de 1'etude, les documents obtenus & 1'issue de celle-ci 
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devront 6tre enregistrSs dans le fonds pour faciliter les 
recherches bibliographiques ulterieures. 
4 - Rationalisation de 1'utilisation de l'espace 
La salle de rSunion qui sert 6galement de salle de 
documentation est assez vaste. Elle contient les ouvrages, les 
dossiers sur les appareillages de laboratoires et les 
periodiques. Dans le couloir, se trouvent deux armoires 
contenant la documentation sur les matidres premieres et les 
dossiers sur les institutions de formation et de recherche. 
Compte tenu du fait qu'il y a encore de 1' espace dans cette 
salle, il conviendrait d'y regrouper toute la documentation, 
afin de donner a cette salle son plein emploi. 
5 - Adoption d'un plan de classement 
L'absence d'un classement rigoureux et d'une indexation des 
articles, ouvrages et theses ne facilitent pas les recherches 
pour le moment, les documents 6tant rang6s sans orientation 
decisive. La creation des classes pour tous ces documents et 
une meilleure signalisation rendraient un enorme service aux 
usagers. Mais ce travail serait incomplet, s'il n'etait pas 
suivi de la creation de fichiers auteurs et matieres qui 
doivent rendre compte du contenu du document, et offrir des 
pistes de demarrage de la recherche. 
6 - Fichier d'adresses pour les instltution de recherche 
Pour obtenir des informations sur un 1aboratoire, les 
dossiers doivent §tre remues. Mais avec la creation d'un 
fichier d' adresses ou le classement se fera par type 
d'institutions, il sera possible de reduire le temps de 
recherche et surtout, d'obtenir & partir de la fiche, les 
renseignements essentiels et utiles. 
7 - Reduction du volume des dossiers 
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Certains dossiers, nous 1'avons dit plus haut, ont une 
documentation abondante et quelquefois mal class6e. C'est le 
cas "Divers" sur les dossiers d'appareillage de laboratoire. 
Ils doivent 6tre scindes et restructures pour tenir compte des 
renseignements sur les types d'appareils pr6cis qu'on y trouve. 
Un fichier sur les types d'appareils renvoyant au dossier et & 
la soci6t6 qui les fabrique devrait en rendre compte. 
B - MISE EN OEUVRE DES PROPOSITIONS 
Pour repondre aux attentes des uns et des autres, nous 
avons, par rapport d la documentation existante, et avec le 
concours de Mlle VERRIER et Mr DUPONT, procede d la mise en 
pratique de certaines des propositions formulees ci-dessus. 
Citons quelques unes : 
- Les dossiers sur les appareillages d'essai jug6s trop 
volumineux ont ete divises. Cela a donn6 lieu a la creation de 
63 fiches pour chaque type d' appareil avec renvoi sur les 
rayons aux 108 soci6t6s qui les fabriquent. 
- Les armoires des couloirs ont trouve leur place dans la 
salle de documentation et un regroupement de la documentation 
eparpill6e ici et la dans les bureaux a ete realise. Le fonds 
s'est considerablement agrandi, au point qu'on denombre 250 
documents (ouvrages, theses, memoires et articles divers). 
- Les lettres d'information dont les informations n'6taient 
plus a jour ont 6te pilonn6es. II en est reste environ 5%. 
- Enfin, un plan de classement a 6t6 mis sur pied. II comprend 
9 classes et plusieurs divisions. Pour le faire, nous nous 
sommes inspir6s des plans de classement de la Bibliographie 
internationale Pascal Folio relative aux polymeres et de la 
C.D.U. 
Nous avons regroupe toutes les matidres plastiques dans la 
classe A, d'apr6s la repartition qui suit : 
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AA : STRUCTURES PROFESSIONNELLES/INSTITUTIONS DE FORMATION ET 
DE RECHERCHE 
Cette classe comprend slx divisions : Grandes Ecoles, 
Laboratoires, Instituts, Associations, Centres techniques 
(France), Universites etrangdres. 
AB 
GENERALITES/ANALYSE/PROPRIETES/PROCEDES/ESSAIS/INSTALLATION/PRO 
DUITS 
La classe AB comprend 9 divisions : 
ABl : Procedes de fabrication - Transformation 
AB2 : Matidres premieres et s6mi-produits 
AB3 : Matieres auxiliaires - Matidres d'addition 
AB4 : Machines, Appareils, Installations et Equipement 
AB5 : R6partition par proprietes particulieres 
AB6 : Hygidne et s6curit6 
AB7 : Normes et Procedures d'essai 
AB8 : Propri6tes 
AC : MATIERES ARTIFICIELLES/MATIERES SEMI-SYNTHETIQUES 
Trois divisions : 
ACl : matidres artificielles 
AC2 : Matieres synthetiques 
AC3 : Concurrence et substitution entre plastiques et materiaux 
traditionnels 
AD : PRODUITS SYNTHETIQUES 
Deux divisions : 
ADl : Produits synthetiques de polycondensation 
AD2 : Produits syntMtiques de polymerisation 
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AE : INFORMATIQUE 
Cette classe renferme toute la documentation se rapportant a la 
conception, h la fabrication et au dessin assistes par 
ordinateur. 
AF : MARCHE DES PRINCIPAUX SECTEURS UTILISATEURS - ECONOMIE 
Trois divisions : 
AFl : Production 
AF2 : Consommation 
AF3 : Cout 
AG : INVENTION ET TRANSFERT DE TECHNOLOGIE 
C'est la classe relative aux brevets, et au transfert de 
technologie. 
B : PEINTURE 
Nous avons trouve quelques documents dans ce domaine et 
avons pense utile la crfeation de la classe B. 
Ce plan de classement nous a donne la possibilit6 de faire 
une description bibliographique des 250 documents. Nous avons 
eu le precieux concours de Mlle VERRIER et de Mr DUPONT pour le 
choix des descripteurs en vue d'une bonne indexation. 
II en a 6te de m6me pour les institutios de formation et de 
recherche pour lesquelles nous avons redige des notices 
comportant les renseignements suivants : 
Nom de 1'institution : 
Adresse : 
Num6ro de tfel6phone : 
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T6lex : 
Actlvit6s de 1'institution : 
Nom du resposable : 
- Enfin, pour 6viter que les revues ne soient "confisqu6es" 
dans les bureaux, deux solutions alternatives ont 6t6 propos6es 
: soit photocopier les sommaires et les faire circuler, soit 
alors, utiliser une des tables de la salle de documentation 
comme prSsentoir pour exposer les p6riodiques d' ou tous les 
usagers viendront les consulter. Cette derniere solution a 6t6 
retenue. 
Revues £ acquerir 
Pour constituer la liste qui suit, nous avons effectue une 
visite au Service de documentation scientifique et technique de 
RHONE POULENC et au Laboratoire de Rheologie de St Etienne. 
S'il n'est pas possible de tout acquerir, on peut tout de meme 
envisager un abonnement d quelques titres en dehors de ceux 
auxquels 1'ADEMAP est deja abonne. Ils permettront d'alimenter 
le fonds, & condition qu'ils soient dSpouilles et index6s. 
- Plastic technology 
- Kunststoffe 
- Polymer engineering and science 
- Plastics compounds 
- Materiaux et techniques 
- Plastics and rubber : Processing and applications 
- Polymer process engineering 
- L'Actualit6 chimique 
- Rheology abstracts 
- Emballage digest 
Pour le moment, le recrutement d'un documentaliste n'est 
pas & 1'ordre du jour. II faura qu'une personne assume la 
responsabilit6 de toutes ces taches documentaires (selection 
des articles, leur traitement,...). 
Acces & d'autres sources d'information 
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Mises & part les interrogations des bases de donees pour 
lesquelles, 1'ADEMAP devrait continuer a solliciter le concours 
de 1'ARIST, elle devrait Stablir des relations avec les 
services documentaires des entreprises de la R6gion Rhone-Alpes 
ou d'autres regions qui produisent ou collectent des 
informations relatives a son domaine d'activites ( Atochem, 
Rhone Poulenc). Mais 1'etablissement de telles relations n'est 
pas evidente. Au sevice de 1'information scientifique et 
technique de Rhone Poulenc ou nous avons ete, il nous a ete 
expliqu6 que ce n'est pas facile pour des raisons diverses 
(concurrence, protection...), mais aussi, parce que c'est un 
service de la recherche. 
A cet effet, 1'ADEMAP devrait multiplier les acces dans les 
bibliotheques et centres de documentation des laboratoires et 
universitSs qui sont ouverts au public. Nous suggerons 
quelques-unes : 
- ANIFOP (Association nationale interprofessionnelle pour la 
formation professionnelle et technique dans 11'industrie des 
plastiques) 
36, rue Waldeck-Rousseau 69006 Lyon . tel. 78-52-21-93 
- Laboratoire pour 1'etude des materiaux plastiques et des 
biomateriaux. -Universite Claude Bernard, Lyon. (ERA-CNRS 745) 
43, bld du 11 novembre 1918 - 69622 Villeurbanne cedex 
- Laboratoire des materiaux organiques (CNRS - LMO) 
B.P. 24 - 69350 Vernaison - tel. 78-37-50-60 
- Laboratoire des materiaux macromoleculaires - INSA 
BStiment 403 - 20, avenue Einstein - 69621 Villeurbanne 
cedex - tel. 78-93-81-12 
C - PROPOSITION POUR UNE GESTIQN INFORMATISEE 
Cette proposition pose les jalons d'une 6tude qui devra 
Stre approfondie avec 1'6volution de 1'association et 
1'accroissement des moyens materiels. Nous tenons a indiquer 
tout de mSme, quels pourraient en 6tre les avantages. 
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1 - Les raisons de la proposition 
a) Ineluctable accroissement du volume de la documentation 
A 1'heure actuelle, le fonds est modeste. Mais il faudrait 
pr6voir qu'a court terme ou a long terme, il pourrait doubler 
avec 1'acquisition des ouvrages, 1'indexation des articles de 
p6riodiques et la commande des articles. Si les articles ayant 
int6resse les ingenieurs avaient et6 traites, il est evident 
que le fonds actuel aurait considerablement augmentS. 
b) Multiples enregistrements ** **** 
La mise en application de la proposition sur la description 
bibliographique a permis & tout le monde de se rendre compte 
que pour un ouvrage, il fallait dactylographier une fiche 
auteur et une fiche matiere ; mais que le nombre de fiches a 
dactylographier augmentait selon que plusieurs auteurs avaient 
particip6 & la redaction de 1'ouvrage ou que plusieurs mots-
cles etaient utilises pour decrire le contenu. Ainsi par 
exemple, un article parlant & la fois de la rheologie et de la 
caracterisation des polymdres devrait avoir deux fiches pour 
faciliter la recherche de celui qui s'interesse & la rhSologie 
des polymeres, ou alors de celui qui ref 16chit sur leur 
caracterisation. Ce classement est lourd, mais indispensable 
pour retrouver un ouvrage ou un article par tous les sujets 
qu'il a abordes. La consequence est qu'il conduit i un surcroit 
de taches dactylographiques deja importantes. 
Le probl6me se pose de la mSme mani6re pour les auteurs. 
Lorsque le nom de 1'auteur d'un article connu ne figure pas en 
tete de la liste des auteurs, il sera difficile, en cas de 
recherche par auteur, de retrouver 1'ouvrage. 
c) Surcroit de taches dactyloqraphiques a Lyon et existence des 
moyens informatiques a St Etienne 
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Le si6ge social poss6de une machine 61ectrique qui 
accomplit plusieurs tSches : dactylographie des 
correspondances, des rapports d'6tudes et d'essais ( une 
centaine par an) et des & pr§sent des fiches bibliographiques. 
Plusieurs de ces tSches sont repStitives, par exemple les 
lettres ayant un meme objet qu'il faut envoyer a plusieurs 
personnes et qui doivent etre reprises pour chaque destinataire 
ou meme des textes qu'on voudrait modifier. Cette machine ne 
permet pas d'effectuer un travail rapide et qualitatif et 
encore moins, de gagner du temps. Ce qui n'est pas le cas S St 
Etienne ou le traitement de texte a allege le travail de 
secr6tariat. 
Ces raisons devraient beaucoup favoriser la mise en place 
des moyens informatiques dont les avantages sont nets dans les 
domaines du secretariat et de la gestion documentaire. Ils 
consistent en : 
- gain de temps a la saisie des ouvrages. 
En effet, les donnees relatives & un article, ou k un 
livre, ne seront dactylographi6es qu'une seule fois puisqu'il 
n'y aura constitutuion que d'une seule fiche par article. 
- possibilite d'ajout et de correction 
Si certaines informations ont ete omises ou mal 6crites sur une 
fiche ou m§me dans une correspondance ou un rapport, il sera 
tr&s facile et meme rapide de les ajouter ou de les corriger 
sans avoir a reprendre la doctylographie de la meme 
information. 
- Les qualites graphiques sont excellentes. 
d) Une recherche pertinente 
Lors de 1' interrogation de la base, la recherche par mot-
cl6 ou descripteur conduira & 1'obtention de toutes les 
r6f§rences qui abordent le sujet. La combinaison de plusieurs 
descripteurs par 1'usage de l'op6rateur "ET" permettra 
d'obtenir les documents se rapportant h plusieurs th&nes. Pour 
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les articles ou les ouvrages par equipe, il sera possible de 
retrouver 1'article par chaque nom d'auteur. 
La solution serait la m6me pour les matidres premi6res 
ainsi que les appareils de laboratoires. II suffira de 
connaitre le nom de la matidre premidre ou de 1' appareil pour 
obtenir le nom des soci6t6s qui les fabriquent et leurs 
differentes applications et propri6t6s. 
Au total, le systeme informatique va permettre une saisie 
unique et modifiable, un classement et un accds multiple. Ce 
qui n'est pas le cas du systeme manuel de gestion de la 
documentation dans lequel, on remue et manipule beaucoup de 
fiches. 
2 - Raisons pour la cr6ation d'une base de donnees interne S 
1'ADEMAP 
L'existence de plusieurs bases de donnees pouvant recouvrir 
les domaines de recherche de cette association et depouillant 
les titres de p6riodiques qu'elle regoit d6J4 ou auxquels elle 
pourrait s'abonner, militerait contre 1'existence d'une telle 
base. Dans ce meme esprit, 1'ADEMAP devrait continuer & 
solliciter le concours de 1'ARIST pour les interrogations des 
bases de donnSes ou des commandes d'articles. Mais y aurait-il 
une raison pour 1'existence d'une base interne? 
On peut repondre par 1'affirmative. 
a) Toutes les revues ne sont jamais enregistr6es dans une 
seule base. C'est pourquoi 1'interrogation de plusieurs bases 
ou mSme 1'abonnement & plusieurs serveurs est indispensable si 
l'on veut faire une recherche exhaustive et pertinente. 
b) Lorqu' on ne connait pas le langage d'une base de 
donn6es, autrement dit, lorsqu'on n'a pas regu de formation, on 
perd beaucoup de temps. 
c) L' interrogation ne donne que les r6f6rences et non le 
texte qu'il faut commander. 
22 
d) Dans le domaine des polymdres, il n'existe pas de bases 
de donn6es sur les matieres premieres ou les appareils. La 
plupart des bases dans ce domaine 6tant bibliographiques, nous 
pensons qu'il est de 1'int6r§t de 1'ADEMAP, avec 1'acquisition 
des moyens informatiques, de cr6er sa propre base de donn6es. 
e) Cette association n'etant pas abonnee & plusieurs 
revues, il est 6vident que toutes les r6f6rences 
bibliographiques que pourra posseder la base correspondront & 
des documents conserv6s dans la salle de documentation et qu'on 
pourra rapidement avoir sous la main. 
f) Enfin, 1'existence d'une base de donnees interne, avec 
quelques amenagements techniques, permettra a 1'etablissement 
de St Etienne, qui dispose dej& d'un micro ordinateur VPC IIC 
et d'une imprimante de connaitre les disponibilites du fonds, 
de 1' interroger, de sortir les listings et de commander les 
documents qu'il ne possede pas sur Lyon. 
La mise en place d'une telle base n' interdira pas la 
consultation des bases de don6es externes. L' ideal serwi"lr**wiSBie~ 
1'association des deux moyens. II nous a d'ailleurs ete demande 
lors de nos interviews de recenser les bases de donn6es 
externes que 1'entreprise pourrait interroger. Nous les 
pr6sentons en annexe. 
3 - Les donnees informatisables 
Le fonds documentaire actuel nous permet de penser que deux 
types de donnees pourraient faire 1'objet d'une informatisation 
: ouvrages et articles et les matidres premidres.Cette 
structuration devrait donner lieu a la creation de deux 
fichiers. 
a) La base des ouvrages et articles 
Les articles proviendront, soit des revues ci-dessus cit6es 
et regues par 1'ADEMAP, soit des commandes faites S 1'ext6rieur 
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& la suite d'une interrogation des bases de donn6es, soit & 
1'issue d'une recherche effectuee par les cadres. Les 
contributions & un ouvrage collectif, rapport de congrds 
seront traites comme des articles. 
Les ouvrages seront ceux disponibles dans le fonds ou 
provenant des differents modes d'acquisition. 
La maquette de 1'ecran de saisie des articles pourrait se 
presenter ainsi : 
Numero d'enregistrement : 
Date d'enregistrement : 
Auteur : 
Titre : 
Source : 
Langue : 
Date de publication : 
Descripteurs : 
Localisation : 
R6sume : 
La maquette de 1'ecran de saisie des livres serait : 
Num6ro d'enregistrement : 
Titre : 
Auteur : 
Lieu de publication : 
Editeur : 
Date de publication : 
Pagination : 
ISBN : 
Descripteurs : 
Localisation : 
R6sum6 : 
II convient de faire trois remarques : 
- En ce qui concerne la langue dans laquelle les articles 
auront 6te publies, on utilisera la codification en vigueur : 
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Frangais : FRE; 
Anglais : ENG; 
Espagnol : SPA; 
- S'agissant de la localisation, elle sera Lyon ou St Etienne. 
-L'interrogation de la base pourrait se faire par auteurs, 
titres ou descripteurs. 
b) La base des mati&res premidres 
Elle devra comporter la documentation sur les polymdres, 
adjuvants et compounders. II nous semble important de souligner 
que ces donnees n'existeraient dans aucune des bases que nous 
avons recens&es plus haut. La documentation actuelle devra @tre 
saisie en premier lieu, et au fur et & mesure que les d6pliants 
de nouveaux produits parviendront & 1'ADEMAP, ils devront etre 
traites. La maquette de 1'6cran de saisie pourrait contenir les 
6l6ments suivants : 
Numero d'enregistrement : 
Nom de la matiere premiere : 
Nom commercial : 
Soci6t6 : 
Propriet6s : 
Applications : 
Localisation : 
L'interrogation pourrait se faire sur deux champs : celui 
du nom de la matiere premiere ou alors celui de ses 
applications. 
Cette d6termination des donnees & automatiser fait appel au 
choix du logiciel. 
4 - Le choix du logiciel 
Des 6tudes comparatives (1) ont deja faites sur une importante 
gamme de logiciels documentaires : GESBIB, MICROQUEST, 
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MIKRODOC, SUPERDOC, TAMIL, TEXTO, BASIS,...au point qu'il ne 
nous semble plus indispensable d'entreprendre une nouvelle 
6tude. Les 616ments les plus importants & prendre en 
consid6ration devraient 6tre la "popularit6" du logiciel et sa 
simplicit6. L'ADEMAP, il convient de le rappeler n'a pas pour 
1'instant, un biblioth6caire ou un documen 
taliste pour la gestion de sa documentation. C'est la raison 
pour laquelle, en attendant le recrutement d'un sp6cialiste de 
1'information et de la documentation et, meme si on arrive S le 
faire, il nous semble utile d'envisager une solution ou les 
ingenieurs auront eux-memes a gerer la documentation. Cest 
pourquoi, nous r6sumons ci-dessous les particularites des 
logiciels TEXTO et de SUPERDOC que nous avons choisis. 
a) Le logiciel TEXTO 
Ce qu'il permet : 
- chainage des fichiers 
- fichiers inverses 
- longueur variable de champs 
- format variable de la notice 
- usage de operateurs de recherche (booleens, comparaison) 
- nombre illimite de notices 
- num6rotation des 6tapes de la recherche 
- modification des champs 
- gestion du th6surus 
- reformatage des references issues du teledechargement 
- interrogation sur plusieurs champs 
- 6ditions 
Ce qu'il ne permet pas : 
- depassement de la taille des notices fix6e a 4000 octets 
- rappel des commandes 
- consultation des fichiers inverses 
La majorite des applications de TEXTO est effectuee grSce a 
1'utilisation de 1'interface LOGOTEL qui est un langage de 
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programmation permettant de piloter le logiciel & partir des 
menus tels que la saisie, 1'interrogation ...II est accompagne 
d'un module TEXLOAD qui permet le t616d6chargement. 
cout de TEXTO : 20 000 F 
cout de LOGOTEL : 10 000 F 
b) Le logiciel SUPERDOC 
Ses possibilit6s sont : 
- nombre illimite de bases & g6rer 
- fichiers inverses 
- longueur variable de champs 
- taille illimit6e des notices et des champs 
- rappel des commandes 
- modification des champs ( suppression, modification) 
- gestion de thesaurus 
- interrogation par mots-cles ou combinaison de mots-cl6s 
- op6rateurs de recherche (booleens, comparaison) 
ce qu'il ne permet pas : 
- chainage des fichiers 
- cr6ation des champs 
- reformatage des r6ferences 
- numerotation des §tapes de la recherche 
cotit du logiciel : 
sans thesaurus : 12 000 F 
avec thesaurus : 25 000 F 
c) Qualit6s des deux logiciels 
SUPERDOC se caracterise par : 
- sa simplicite 
En effet, a chaque etape de la manipulation, les 
instructions sont affich6es en clair sur 1'ecran, si bien 
27 
qu'une fausse manoeuvre paralt impossible, du moins sans 
consequence. 
- sa convivialite 
L'approche "conversationnelle" a tous les niveaux assure 
une facilit^ de compr6hension et d'emploi. 
- sa confidentialite 
Le systdme permet de choisir et de garantir la diffusion 
partielle ou totale des informations. 
Quant a TEXTO, il est 6galement un logiciel performant dans 
la mesure ou il peut §tre adapte aux besoins de 1'utilisateur, 
grSce a 1'emploi de LOGOTEL. cependant, 1'Scriture des 
programmes et une parfaite connaissance des deux logiciels est 
n6cessaire. 
L'informatisation du fonds documentaire de L'ADEMAP devrait 
examiner ces raisons. 
5 - Mat6riel informatique necessaire 
Le systeme informatique devra etre monoposte en raison de 
la taille de 1'association et du systeme d'exploitation du 
micro-ordinateur de St Etienne. Les changements viendront avec 
1'6volution. Le micro-ordinateur acquis par 1'etablissement de 
St Etienne est un VPC IIC qui fonctionne sous MS-DOS. Et pour 
les besoins d'homogeneitd, le sidge de 1'association devrait 
egalement tourner sous MS-DOS avec : 
a) un VPC IIC ayant : 
- une m6moire centrale de 640 Ko et une unit6 de disqueetes de 
360 Ko; 
- une memoire de masse du disque dur de 30 Mo; 
- un microprocesseur ayant une vitesse de 716 mhz. 
II est equipe d'une souris et son disque dur comporte deux 
logiciels : le GW-BASIC, et le traitement de texte MS-WINDOWS. 
28 
Le cout varie selon que le micro est monochrome graphique 15 
990 f) ou couleur graphique (17 890 f). 
b) une imprimante 
Victor Technologies propose deux types d'imprimantes : les 
matricielles et les laser. 
II existe quatre variet^s de matricielles qui se 
distinguent les unes les autres par la vitesse d'impression, le 
nombre de colonnes, et les prix . 
Victor P2200 : 3690 f 
Victor P6 : 7790 f 
Victor P7 : 9590 f 
Victor P9 :12990 f 
II y a lieu de faire remarquer que les P6 et les P7 ne se 
differencient que par le nombre de colonnes, dont 80 pour la 
premidre et 136 pour la seconde. La P6 conviendrait. 
Les imprimantes d laser sont tres puissantes, rapides et 
performantes. Leur prix est de 24 990 f. 
6 - Possibilites d' interrogation de la base sur Lyon par 
1'etablissement de St Etienne 
II existe deux possibilites : 
a) copie des fichiers sur disquettes 
A 1'aide des disquettes, cet etablissement pouua copier 
tous les fichiers documentaires disponibles sur la base et les 
consultera sur son micro-ordinateur. Et toutes les fois qu'il y 
aura une mise h jour de la base, les donn6es copiees seront 
effacees pour place aux nouvelles. 
b) Installation d'un logiciel de communicatlon et d'un modem 
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L' acquisition de ce materiel est la condition pour que St 
Etienne interroge la base sur Lyon , et meme pour Lyon de 
s' informer sur ce que poss&derait la base sur St Etienne. Le 
logiciel de communication doit §tre compatible avec le logiciel 
documentaire et install6 dans chaque 6tablissement avec un 
modem. Grace a un numero de communication, il sera ainsi 
possible d'interroger la base. La societe AIDEL, situSe & 
Grenoble, qui a ecrit SUPERDOC, propose le logiciel de 
communication MSCOM compatible avec SUPERDOC. Son prix est de 
970 f et le modem qu'elle propose coute 7500 f. 
C O N C L U S I O N  
Nous sommes au terme de notre stage au cors duquel, nous 
avons eu d resoudre des problemes d'organisation et de 
classement de la documentation de 1'ADEMAP. L'etude du fonds 
documentaiore actuel, fort modeste, nous a conduit a proposer 
une phase transitoire avec la gestion manuelle et une phase 
d6finitive avec la gestion informatisee, donnant les 
possibilit6s S 1'6tablissement de St Etienne de connaitre le 
fonds documentaire de la base sur Lyon. Le travail que nous 
avons ainsi entam<§ est loin d' etre termine. II essaie de 
trouver des solutions a quelques problemes et pose les bases 
des developpements futurs du fonds documentaire dont 
1'informatisation pourrait §tre un 61ement dynamisant. 
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The University 
NOTTINGHAM NG7 2RD GRANDE BRETAGNE 
Tel: (602) 507 411 - Telex : 37488 RSC 
DOMAINES CHIMIE; INGENIERIE 
Genie chimique : aspects theoriques et pratiques, mecani-
que, genie civil, electricite, instrumentation, processus, 
etudes en laboratoires, installations pilotes et en table 
reelle, securite, equipement. 
NATURE References bibliographiques. 
DONNEES Analyse de 130 principaux periodiques du 
monde entier. 
Volume : 75 000, + 5 000 ref./an. 
DEBUT 1970 
MISE A JOUR Mensuelle 
PUBLICATIONS Chemical Engineering Abstracts. 
AIDES Chemical Engineering Abstracts Database Refe-
rence Manual. 
SERVEURS INFOLINE (CEA) C.H. L 50 ; C.LIGNE L 0,22 ; 
C.DIFF. L 0,16 
DATA-STAR (CEAB) C.H. L 24* ; C.LIGNE L 0,38 ; C.DIFF. L 
0,19 
IRS-ESA (85) C.H. 555 F ; C.LIGNE 3,15 F ; C.DIFF. 2,50 F 
Acces videotex. 
COMMENTAIRES * par heure : + FS 66 
CORROSION 
iORIGINE Orbit Information Technologies 
2525 Colorado Avenue 
SANTA MONICA, CA 90406 - USA 
T6I: (213) 820 4111 
'DOMAINES INGENIERIE; METALLURGIE; POLYMERES 
Corrosion. 
NATURE Donnees textuelles et numeriques. 
DONNEES Tables de corrosion pour aider au choix des 
materiaux de construction. Les tables montrent les effets de 
plus de 600 agents sur les metaux, le carbone, les verres, 
les caoutchoucs, les plastiques de 60 a 560 Ko (pour les 
metaux) et de 40 a 4 600 Ko pour les caoutchoucs et 
plastiques. 
Dlume: 2 400. 
MISE A JOUR Semestrielle 
SERVEURS ORBIT (CORROSION) C.H. $ 75 ; C.LIGNE $ 
; C.DIFF. $ 0,75 
INPI - 2 
INPI - 1 
ORIGiNE Institut National de la Propriete Industrielle 
(INPI) 
26 bis, rue de Leningrad 
75800 PARIS CEDEX - FRANCE 
Tel: (1) 42 94 52 52 -Telex: 290368 
DOMAINES BREVETS 
Multidisciplinaire : toutes disciplines brevetables. 
NATURE References bibliographiques. 
DONNEES Ensemble des documents de brevets frangais 
publies, c'est-a-dire tous les documents de brevets quelque 
soit le domaine technique et 1'origine des demandes pour 
autant qu'un depot ait ete enregistre en France et ait donne 
lieu a publication: demandes de brevets frangais publiees, i 
brevets frangais delivres, certificats d'addition frangais 
publies a une demande de brevet, certificats ^ d'utilite 
publies, certificats d'addition a un certificat d'utilite publie. 
Informations disponibles: Nom de 1'inventeur, du deposant, 
du mandataire; date de d6pot, de priorite, de publication, 
du rapport de recherche, de delivrance, de decheance et 
numeros des BOPI correspondants; titre des brevets; codes 
CIB; etc. Environ 25% des documents sont d'origine fran-
gaise. 70 000 modifications / an. 
Volume: 580 000, + 35 000 ref./an. 
DEBUT 1969 
MISE A JOUR Hebdomadaire * 
PUBLICATIONS Bulletin Officiel de la Propriete Indus-
trielle (BOPI) hebdomadaire. 
SERVICES Service d'lnformation Rapide : - renseigne-
ments par telephone ou telex a partir de INPI-1 - fourniture 
des documents primaires. 
AIDES Manuel d'utilisation de la base INPI-1, (1981). 
Classification Internationale des Brevets (CIB), OMPI, 
(4eme edition 1985); Index des mots-cles de la Classifica-
tion Internationale des Brevets (CIB), OMPI, (4eme edition 
1985). Informations generales sur la Classification Interna-
tionale des Brevets (CIB), OMPI, (4eme edition 1985). 
Notice sur la Classification Internationale des Brevets (CIB), 
INPI. 
SERVEURS QUESTEL (1NPI-1) C.H. 660 F ; C.LIGNE 2,50 
F ; C.DIFF. 2,50 F 
Acces videotex. 
COMMENTAIRES * Le jour de la publication 
INPl - 2 
ORIGINE Institut National de la Propriete Industrielle 
(INPI) 
26 bis, Rue de Leningrad 
75800 PARIS CEDEX - FRANCE 
Tel: (1) 42 94 52 52 Telex: 290 368 
DOMAINES BREVETS 
Multidisciplinaire : Toutes disciplines brevetables. 
NATURE References bibliographiques. 
DONNEES Toutes les demandes europeennes de brevets 
publiees ainsi que les EURO-PCT (Patent Cooperation 
Treaty) comprenant toutes les informations du Registre 
Europeen des Brevets. Principales informations disponi-
bles: nom de l'inventeur, du deposant, du mandataire; date 
de depdt, de priorite, de publication, du rapport de recher-
che, de delivrance, de decheance; date et numeros des 
gazettes PCT; titres anglais, francjais et allemands des 
brevets; codes CIB; date de requSte en examen, opposition; 
etats contractants designes; information sur le statut juridi-
que de ia demande et etat de la procedure. Langues: 
anglais (49%), allemand (37%), frangais (14%). 70 000 
modifications/an. 
Volume: 200 000, + 20 000 ref./an 
DEBUT 1978 
MISE A JOUR Hebdomadaire* 
PUBLICATIONS Bulletin Europeen des Brevets (hebdo-
madaire). 
SERVICES Service d'lnformation Rapide : - renseigne-
ment par telephone ou telex a partir de INPI-1 et INPI-2, -
fourniture des documents primaires. 
AIDES Manuel d'utilisation de la base INPI-2 (1981). 
Classification Internationale des Brevets (CIB), OMPI, 
(4eme edition 1985). Index des mots-cles de la Classifica-
tion Internationale des Brevets (CIB), OMPI, (4eme edition 
1985). Informations generales sur la Classification Interna-
tionale des Brevets (CIB), OMPI, (4eme edition 1985). 
Notice sur la Classification Internationale des Brevets (CIB), 
INPI. 
SERVEURS QUESTEL (INPI-2) C.H. 660 F ; C.LIGNE 2,50 
F ; C.DIFF. 2,50 F 
Acces videotex. 
COMMENTAIRES * concomitant a la publication 
AUTRES PRODUCTEURS A partir des informations de 
l'Office Europeen des Brevets (CEB) DG1 
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if^. f* 
ORIGINE Deutsches Kunststoff Institut (DKI) ; 
Schlossgartenstrasse 6 R i 
D-6100 DARMSTADT - RFA | 
Tel: (6151) 16 21 06 i I i 
DOMAINES POLYMERES _ j 
Technologie des plastiques et des polymeres, materiaux : 
thermoplastiques, elastomeres (caoutchouc et matiere 
synthetique) matieres premieres et monomeres, methodes 
chimiques (polymerisation, polycondensation, polyaddition, 
fabrication du plastique, produits initiaux et semi-finis 
(fibres, moulage, imitation du cuir, matieres expansees, 
plastiques renforces), proprietes chimiques, physiques et 
physiologiques des plastiques, physique des substances 
macromoleculaires, application des polymeres, protection 
de 1'environnement. . . ; 
NATURE References bibliographiques. 
DONNEES Articles de 200 periodiques allemand et etran-
ger (95%), actes de congres (4%), ouvrages, rapports. 
Resumes en allemand. Titres multilingues. Descripteurs 
allemands. 
Volume: 143 000, + 12 000 ref./an. 
DEBUT 1973 
MISE A JOUR Mensuelle 
PUBLICATIONS Literatur Schnelldienst Kunststoffe, Kaut-
schuk, Fasern. 
AIDES DKI Thesaurus «Kunststoffe, Kautschuk, Fasern». 
DKI Classification «Kunststoffe, Kautschuk, Fasern». DKI 
Zeitschriftenliste. 
SERVEURS FIZ TECHNIK (DKI) C.H. 222 DM ; C.LIGNE 
0,35 DM ; C.DIFF. 0,90 DM 
STN (KKF) C.H. 585 F ; C.LIGNE 1,40 ; C.DIFF. 2,60 
PASCAL M 
ORIGINE CDST-CNRS 
Centre de Documentation Scientifique et Tech-
nique 
26, rue Boyer 
75971 PARIS CEDEX 20 - FRANCE 
Te!: (1) 43 58 35 59 Teiex : 220 880 
DOMAINES SCIENCES ET TECHNIQUES 
Sciences physiques; sciences de 1'ingenieur; chimie pure 
et appliquee; physique-chimie; cristallographie; sciences 
de la terre; sciences de la vie et medecine; sciences de 
Vinformation; technologie. 
NATURE References bibliographiques. 
DONNEES Articles selectionnes dans 4 200 p6riodiques 
provenant d'Europe (57%), d'Amerique du Nord (34%), 
d'Asie (5,3%), d'Amerique Latine, d'Afrique et d'Oceanie 
(4,7%). Langues; anglais (63%), frangais (12%), russe 
(10%), Allemand (8%). Theses (6 000/an), comptes rendus 
de congres (2 000/an), rapports techniques (3 500/an) 
ouvrages (1 000/an). 
Volume: Suivant serveur, -f 300 000 ref./an. 
DEBUT 1984 
MISE A JOUR Mensuelle 
PUBLICATIONS Pascal Sigma 1 : Sciences exactcs et 
technologies, Pascal Sigma 2 : Sciences de la vie. 
SERVICES Diffusion selective de 1'information. Texte .inte-
gral des documents signales sous forme de photocopies; 
microfiches ou microfilms. Traduction en frangais ...des 
documents en langue etrangere. 
AIDES Manuel de 1'utilisation PASCAL Lexiques-,des 
descripteurs controles. Catalogues des periodiques regus 
a !a bibliotheque. Sur IRS-ESA, fichier PASCAL Jraining: 
(37), sous-ensemble non mis a jour de 37 000 r6ferences.; 
CoQt horaire : 68 F. " S 
oVi|OSlS 
SERVEURS QUESTEL (PASCAL) VOL. 300 000 ; C.H. 
F .'C.LIGNE 1,50 F; C.DIFF 1,70 F •; 835fl 
IRS-ESA (14) VOL. 300 000 ; C.H. 400 F; C.LIGNE 
C.DIFF. 2,75 F 
BNDO (PASCAL OCEANO) VOL. 20 000 ; C.H.i 
C.LIGNE 1 F ; C.DIFF. 1 F 
Fichiers eclates sur QUESTEL • -
Acces videotex. 'cAl 
RAPRA ABSTRACTS 
ORIGINE Rapra Technology Ltd 
Shawbury 
SHREWSBURY, SHROPSHIRE SY4 4NR -
GRANDE BRETAGNE 
Tel: (0939) 250 383 Telex: 35134 
DOMAINES POLYMERES 
Aspect technique, cornmercial et recherche des industries 
des elastomeres et des plastiques: synthese et polymerisa-
tion; culture du caoutchouc naturel; produits bruts; monome-
res et charges; technologie de mise en oeuvre; machines et 
equipements; proprietes et tests; applications des polyme-
res; rapports de toxicite et risques pour l'environnement et 
la sante; informations economiques et commerciales. 
NATURE References bibliographiques. 
DONNEES Articles de revues, livres, conferences, littera-
ture commerciale, rapports de recherche technique, publi-
cations des Pouvoirs Publics, brevets (a partir de 1978). 
Volume: 250 000, + 21 000 ref./an. 
DEBUT 1972 
MISE A JOUR Mensuelle 
PUBLICATIONS Rapra Abstracts. 
AIDES Journals List. RAPRA Classification Code. RAPRA 
Abstracts on line User"s Manual (1983). Rapra Thesaurus en 
3 sections: - Chimie - Polymeres: applications, proprietes -
Nom des societes. 
SERVEURS INFOLINE (RAPRA) C.H. L 65 ; C.IIGNE L 
0,18 ; C.DIFF. L 0,20 
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RAPRA TRADE NAMES 
ORIGINE Rapra Technology Ltd 
i Shawbury 
; SHREWSBURY-SHROSHIRE SY4 4NR - GRAN-
DE-BRETAGNE 
! Tel: (0939) 25 03 83 Teiex: 35134 
;DOMAINES INFORMATIONS SUR LES SOCICTES; POLY-
, MERES 
iFabricarits dans 1'industrie de plastique et de caoutchouc; 
Vnarques deposees. 
i 
•NATURE Repertoire. 
iVolume: 15 000, + 2 500 ref./an 
DEBUT 1976 ' 
MISE A JOUR Bimensuelle 
PUBLICATIONS Rapra Trade Name Directory. 
AIDES Rapra Trade Names Database Manual. 
i 
i 
SERVEURS INFOLINE (RAPTN) C.H. L 45 ; C.LIGNE L 
0,20 ; C.DIFF. L 0,20 
RHEOLOGY 
ORIGINE Fachinformatioriszeritrum Werkstoffe eV 
Unter den Eichen 87 
1000 BERLIN 45 - RFA 
Tel: (30) 83 00 010 Telex: 186387 FIZW 
DOMAINES MECANIQUE 
Deformation et flux des materiaux et des systemes biologi-
ques : rheologie, mecanique des fluides : mecanismes, 
modeles et terminologie, methodes mathematiques, rheo-
metrie, rheooptique, viscometrie, rheologie des materiaux 
solides, fluides, systemes monophases et multiphases, 
interfaces, biorheologie, hemorheologie, processus de fiux 
et deplacement : geometrie, chaleur, transfert de masse, 
stabilite, reduction, revetement, adhesion, melange, frotte-
ment, lubrification. 
NATURE References bibliographiques. 
DONNEES Articles de periodiques dont 400 analyses 
entierement (75%), ouvrapes, actes de congres (22%), 
rapports, theses, bulletins industriels, normes, programmes 
d'ordinateurs. References en anglais. Importance de la 
litterature non-conventionnelle et de la litterature de 
1'Europe de 1'Est. Langues de publications : anglais (70%), 
allemand (11%), russe (11%), frangais (2%), iaponais 
(2%). 
Volume: 40 000, + 6 000 ref./an. 
DEBUT 1976 
MISE A JOUR Trimestrielle. 
PUBLICATIONS Dokumentation Rheologie / Documenta-
tion Rheology. 
SERVICES Bandes magnetiques. Microfiches. Telede-
chargement. 
AIDES Alphabetical Subject index (anglais). Subject 
Classification (anglais, allemand). 
SERVEURS INKA (RHEO) C.H. 150 DM ; C.LIGNE 0,40 
DM ; C.DIFF. 0,55 DM 
FIZ TECHNIK (RHEO) C.H. DM 240 ; C.LIGNE DM 0,70 ; 
C.DIFF. DM 1 
AUTRES PRODUCTEURS Bundesanstalt fuer Material-
pruefung (m§me adresse). 
US PATENTS USP70 
ORIGINE Derwent Inc. 
6845 Elm Street 
MC LEAN VIRGINIA - USA 
Tel: (703) 790 04 00 
DOMAINES BREVETS | 
Brevets americains 1970-1976. 
NATURE References bibliographiques. | 
DONNEES Citations et resumes de brevets americains 
(continuations et documents defense) informations sur la 
!:v. lere page et texte de toutes les revendications qui decrit 
les caracteristiques du brevet en terme de legislation. On ; 
peut rechercher sur le numero du brevet, le numero 
d'application, la date de depot, de publication, les termes 
du titre, des resumes et des revendications, les inventeurs 
et deposants, lieu et nom, les priorites, le statut, le nom des 
examinateurs, les references citees, incluant les brevets 
americains et non americains, la litterature et les classifica- ; 
tions americaines et internationales. | 
DEBUT 1970-76 
MISE A JOUR . Hebdomadaire 
AIDES US Patent User Manual. 
SERVEURS ORBIT (USP70) C.H. $ 100 ; C.DIFF. $ 0,50 
US PATENTS USP77 
ORIGINE Derwent Inc. 
6845 Elm Street 
MC LEAN VIRQINIA - USA 
Tel: (703) 790 04 00 
DOMAINES BREVETS 
Brevets americains a partir de 1977. 
NATURE References bibliographiques. 
DONNEES Citations et resumes de brevets americains 
(continuations et documents defense) informations sur la 
1ere page et texte de toutes les revendications qui decrit 
les caracteristiques du brevet en terme de legislation. On 
peut rechercher sur le numero du brevet, le numero 
d'application, la date de depdt, de publication, les termes 
du titre, des resumes et des revendications, les inventeurs 
et deposants, lieu et nom, les priorites, le statut, le nom des 
examinateurs, les references citees, incluant les brevets 
americains et non americains, la litterature et les classifica-
tions americaines et intemationales. 
Volume: 330 000. 
DEBUT 1977-81 
MISE A JOUR Hebdomadaire 
AIDES US Patent User Manual. 
SERVEURS ORBIT (USP77) C.H. $ 100 ; C.DIFF. $ 0,50 
f 
us PATENTS USPA 
ORIGINE Derwent Inc. 
6485 Elm Street 
MC LEAN VIRGINIA - USA 
Tel: (703) 790 04 00 
DOMAINES BREVETS 
Brevets americains, les plus recents. 
NATURE References bibliographiques. 
DONNEES Citations et resumes de brevets americains 
(continuations et documents defense) informations sur la 
1ere page et texte de toutes les revendications qui decrit 
les caracteristiques du brevet en termes de legislation. On 
peut rechercher sur le numero du brevet, le numero 
d'application, la date de depot, de pubhcation, les termes 
du titre, des resumes et des revendications, les inventeurs 
et deposants, lieu et nom, les priorites, le statut, le nom des 
examinateurs, les ref6rences citees, incluant les brevets 
americains et non americains, la litterature et les classitica-
tions americaines et internationales. 
Volume : 120 000. 
DEBUT 1982 
MISE A JOUR Hebdomadaire 
AIDES US Patent User Manual. 
SERVEURS ORBIT (USPA) C.H. $ 100 ; C.DIFF. $ 0,50 
